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ÉLECTIONS AU COMITÉ DE  

LA SOCIÉTÉ D’ENCOURAGEMENT À L’ÉLEVAGE DU TROTTEUR FRANÇAIS 

PLAN NATIONAL 

COLLÈGE ÉLEVEURS 

(5 sièges) 

1. M. Thierry BESNARD (Profession de foi)

2. M. Daniel BURLIN (Profession de foi)

3. M. Samuel CORNILLEAU (Profession de foi)

4. Mme Catherine DABOUIS-MARY

5. Mme Christelle Jacqueline DAVID (Profession de foi)

6. M. Thierry DUVALDESTIN (Profession de foi)

7. M. Claude GUEGAN (Profession de foi)

8. Mme Diana GUINHUT (Profession de foi)

9. M. Hughes LEVESQUE (Profession de foi)

10. Mme Danielle MOTTIER (Profession de foi)

11. M. Roger POJASEK (Profession de foi)

12. M. Hugues ROUSSEAU (Profession de foi)

13. M. Thierry SODOIR (Profession de foi)

14. M. Vincent VIEL
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PROFESSIONS DE FOI DES CANDIDATS 



ECURIE de FLIGNY 
Thierry Besnard   
Haras de Fligny – 61 570 Almenêches 

Candidat au Collège des Eleveurs  

au Comité de la SETF et au Comité régional de Basse-Normandie 

Mesdames, Messieurs, chers Eleveurs, 

Elu en 2019, je me suis engagé pour défendre les Eleveurs et faire des propositions conformes 

aux réformes recommandées par Equistratis. Nous avons été nombreux à croire que Monsieur 

Barjon, élu sur la base d’un espoir de changement, mettrait en œuvre ces réformes dont certaines 

avaient été reprises par la Cour des Comptes ou des parlementaires. Cela n’a pas été le cas.  

J’ai fait des propositions alternatives à celles de Monsieur Barjon. Mais nous n’étions pas 

suffisamment d’élus pour réussir à contrer la baisse des Encouragements après le covid sans 

distinction entre les structures et sans adaptation des barèmes de gains des chevaux, 

l’anglicisation des noms de nos grands prix, le partenariat avec ZEturf, l’adoption de statuts 

visant à censurer la liberté de parole … 

Le système de décision de la SETF, et vous en savez tous quelque chose, chacun dans votre 

métier, est opaque et concentré en réalité entre quelques mains !  

Seul un changement dans la prise de décision, notamment sur des sujets tel que la gestion de 

l’Institution, la répartition des Encouragements, le dopage, les GPI… nous permettra aussi de :  

- Préserver le modèle des courses françaises qui, par la loi de 1891, nous accorde le

monopole des courses et des jeux, ce qui permet de financer les courses et également,

nous tous qui y contribuons à travers l’élevage, l’entrainement, …

- Aborder le sujet du Stud Book avec pragmatisme et prudence : la diversité des courants

de sang est un sujet sur lequel une analyse génétique et juridique mériterait d’être

conduite dans le respect des textes français et européens. En effet toute modification est

la porte ouverte à la suppression de la dérogation attribuant 84% des Encouragements

aux Trotteurs français de race pure, et à la disparition du monopole des courses.

- S’engager dans une réforme de l’Institution visant à mutualiser les différents services et

faire des économies d’échelle dans la gestion pour mieux financer les acteurs de terrain

que nous sommes et offrir un avenir à une diversité de structure.

C’est pourquoi, dans le cadre du scrutin uninominal des élections de la SETF, je vous présente 

ma candidature pour agir et défendre les projets de réformes portés par Caroline SIONNEAU, 

candidate à la présidence de la SETF, et le mouvement USCH qu’elle incarne. 

Vous pourrez compter sur mon engagement sincère. Thierry Besnard 

Pension pour poulinières depuis 1986 

Eleveur et étalonnier depuis 1990 

Structure d’étalonnage pour une dizaine d’étalons 

Six salariés 

Retour à la liste des candidats



 Daniel BURLIN - Candidat dans le collège des éleveurs – niveau Régional et NaƟonal 

Objet : Déclaration de candidature au collège des éleveurs. 

Madame, Monsieur, Chers éleveurs, 

L’élevage des troƩeurs est je pense à un tournant de son histoire par la régression constante du 
nombre d’éleveurs et de poulinières depuis quatre à cinq ans. 

Je jusƟfie ma candidature en tant qu’éleveur, afin que toutes les régions d’élevage, quelle que soit 
leur localisaƟon, soient reconnues, et non pas pour certaines, oubliées dans un avenir proche. Je 
pense notamment à ma région, le centre-Est mais également au Sud-Est et au Sud-Ouest.  

 Les coûts de producƟon et d’élevage ont été mulƟpliés par deux. Nous sommes le socle de la 
pyramide et nous avons besoin de tout le monde. 

C’est pourquoi je souhaite apporter des proposiƟons concrètes en restant à l’écoute de tous les 
éleveurs installés dans nos régions, en tenant compte du contexte actuel et de l’évoluƟon de la 
société, je veux parler notamment du bien-être animal et de l’empreinte carbone.  

- Le transport de semences
- Essayer de regrouper les différentes associaƟons d’éleveurs afin de parler d’une même voix.
- Apporter un sang nouveau absolument nécessaire à la conƟnuité de notre race.
- Le déverrouillage et la simplificaƟon des condiƟons d’admission à l’élevage pour les

poulinières.

 Nous avons apprécié également le retour iniƟal à 12.5% de la prime à l’éleveur. 

Nous exerçons un dur mais magnifique méƟer fait de passion, de rêve, d’émoƟon, de rencontres et 
d’histoires, croyons encore en l’avenir.  

Je compte sur vous, je reste à votre disposiƟon pour tout renseignement complémentaire et en vous 
remerciant de votre engagement, je vous prie de bien vouloir agréer, Madame, Monsieur, chers 
éleveurs, l’expression de mes senƟments disƟngués. 

Daniel BURLIN 

Daniel BURLIN 

 Eleveur depuis 30 ans (Haras du Loisir),
dans la Nièvre (58).

 25 Poulinières
 Candidat dans le collège des éleveurs.
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Samuel CORNILLEAU 
1 chemin de la Landelle - 53150 Montsûrs 

Eleveur 
Responsable élevage de l'Ecurie Smart depuis 2011 

Salarié d’un Haras d’élevage trot/galop 

Mesdames, Messieurs, 

Dans le cadre des élections au scrutin uninominal de la SETF, j’ai décidé pour la première 

fois de m’engager pour vous représenter au Collège des Eleveurs au Comité national de 

la SETF et au Comité régional de l’Anjou Maine et de soutenir la candidature de Caroline 

SIONNEAU à la présidence de la SETF, ainsi que les projets de réformes de l’USCH qu’elle 

incarne. 

Je ne suis pas du « sérail » mais je m’investis dans la Filière depuis l’âge de 14 ans. J’ai 

débuté dans diverses écuries de courses où j’ai connu les joies de la compétition et de 

l’entrainement. Puis j’ai géré une structure de services de soins et d’élevage et enfin, 

aujourd’hui je suis responsable d’un haras (élevage et chevaux de courses). 

Ce sont ces 27 années au service de la passion des chevaux de courses et le travail 

d’analyse mené avec les fondateurs d’Equistratis depuis 2017 qui me donnent aujourd’hui 

l’envie et les capacités à contribuer à la gestion de la SETF et à l’organisation des courses. 

Alors que nous avons une renommée internationale fondée sur l’excellence de nos chevaux, 

on ne peut que s’interroger sur la baisse de près 2 milliards € des enjeux au cours des 10 

dernières années, sur la baisse des Encouragements et des primes aux Eleveurs et enfin 

sur les difficultés des petites et moyennes structures. 

Et que dire des décisions les plus récentes qui ne servent pas l’intérêt général : 

- Le partenariat avec Zeturf qui, suite au rachat par la FDJ, profite désormais au

concurrent direct du PMU,

- L’achat de l’immeuble Thémis à un prix très supérieur au marché de l’immobilier de bureau,

- Les choix non dissimulés de redimensionnement la Filière avec une politique qui

abandonne « les plus petites structures ».… 

Pas moins de 2000 chevaux et 200 petites structures ont disparu. Conséquence : moins 1 

partant par course et environ, selon les estimations, moins 1,7 partants chez les chevaux 

de 5 ans et plus au cours de la dernière année. 

De nombreux sujets doivent trouver des réponses : la non-satisfaction des Turfistes face à 

l’offre du PMU, les méfaits du dopage, la crise du recrutement et de la formation … 

Il est temps d’agir et de restructurer l’Institution hippique pour redonner de l’attractivité au 

Trot. Mon engagement et ma loyauté seront sans faille. 

Je compte sur vous pour aller voter et permettre la mise en place des réformes de 

bon sens que je défends. 

Samuel Cornilleau 
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Christelle DAVID 
Eleveuse et propriétaire, 61500 Saint Gervais du Perron 

8 poulinières sur une structure d’entrainement – 3 salariés et 2 apprentis 

Candidate Collège Eleveurs  

au Comité national et au Comité régional Basse-Normandie 

 

Mesdames, Messieurs les Eleveurs, chers Socio-Professionnels, 

Je souhaite m’engager à vous représenter au Collège des Eleveurs 

au Comité national et au Comité régional de Basse-Normandie dans 

le cadre du scrutin uninominal des élections de la SETF, pour agir et 

défendre les projets de réformes portés par Caroline SIONNEAU, 

candidate à la présidence de la SETF et le mouvement USCH qu’elle 

incarne, pour : 

-Engager une réforme structurelle de l’Institution hippique en

rééquilibrant les coûts de fonctionnement des Sociétés Mères et du PMU

avec les encouragements, allocations et primes à l‘éleveur, alloués aux

Socio-Professionnels.

-Faire évoluer les conditions générales de courses fondées sur des

pratiques d’hyper-sélectivité qui épuisent les chevaux et exclut de plus en

plus les chevaux âgés.

-Engager une véritable lutte contre le dopage et améliorer la régularité

des courses pour répondre aux attentes des Turfistes et rendre la

compétition plus équitable.

 

 

 

 

 

 

 

Seules des réformes de fonds nous permettrons de retrouver des marges de manœuvres 

pour notamment ré-encourager les naissances et la diversité des écuries. L'expérience de 

l'Italie ou de  l'Allemagne démontrent que l'élitisme ne peut être l'alpha et l'oméga de l'avenir 

de la filière hippique. 

C'est la raison pour laquelle nous devons mieux prendre en compte l'intérêt des petites et 

moyennes structures afin de bénéficier d'une diversité de chevaux pour les courses, tant 

appréciée par les Turfistes. 

Il nous faut également soutenir les hippodromes provinciaux mais également faire vivre les 

comités régionaux  pour fluidifier la communication venant de la base. 

Comptable de profession, j'ai également l'expérience de l'engagement et de la gestion 

d'organisations à travers mes différents mandats. Je suis, en effet, présidente du Conseil 

d'Administration d'une banque, membre de son comité d'audit Fédéral et élue du conseil  

municipal de ma commune. 

Je crois sincèrement en l'avenir des courses hippiques et dans l'excellence de nos métiers. 

Deux de mes trois enfants ont déjà la passion des courses et se sont engagés dans la 

Filière. 

Enfin, si vous m'accordez votre confiance, je m'attacherai sincèrement à vous représenter dans 

notre    association et être à votre écoute afin que les décisions prises nous permettent de travailler 

dans les meilleures conditions possibles avec fierté et transparence.  Christelle DAVID 
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DUV J\LDESTIN 

'' ENSEMBLE, 

Parl.ons d'avenir et construisons un futur meilleur. 

CHÈRES ELEVEUSES, CHERS ELEVEURS, 

Je prcpcse c'.e rer.ouveler ma caro idature oour ur. second ma dat au collège des éteve rs dans la région Bas� Normardie 

ainsi c;u·au Natic"al. 

Le travail acccmpli depuis 4 a"s au côté ce Messieurs JP Barjon et Patrick David e-n ·emarquaole. en effet leJ'S exoér'ence., 

d·entrepreneu·s m;ses a .. orcfit ce ia SEïF �on un ato:...t. La gesfon trèâ riçoJreuse es: orofitao·e poJr news :01.,s. :e 

souhaite renouveler ma contribution dans 1a mâme direction. en soutena t Monsieur JP Barjon. 

En effet, les résultaü parlent d'eux-mêmes: 

• Qu'ils s.'agissent de la prime à l'éleveur ou des allocations de courses offertes, voire des primes; de soutien, tous; ces

ces encouragements ont augmenté d'environ 40 Millions d'l!uros sur l'année 2023 par comparaison de l'année 

2019 

• Le nouveau challenge sera de dépasser 11 barre historique des 300 Millions d'encourasiements dès le prochain 

mandat afin de siratifier et améliorer le travail au quotidien de tous nos éleveurs. Ces derniers sont en effet la base 

de la pyramide et nous devons les protésier afin qu'ils reprennent c:onfia.nce

• De plus, le taux de 12,5% doit être protégé voire augmenté si toutefois les contraintes budgétaires le permettent 

Au printemps 2022, tors des assises de félevage, nous avons const.3té que tous Je,s éleveurs étaient préocc-Jpés par la 

consanguinité de n-otre race. Il est important aujourd'hui de s'y intéresser de manière oojective et concert€e. Un seul tut. 

transmettre à nos enfams u:-i .§levage compétitif sur le pl3n spo·tif et dynamique sur le plan écono111iou?. 

C'est notre respor,sabi!ité à tous, si ·on SOL haire tra smHtre at.x proc"aines géné-ations un élevage qualitat'f. 

1-���
1�r _ .. i � ,::. c��� :î 
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Madame, Monsieur, 

Actif dans la vie des courses depuis ma prime jeunesse, en France comme à l’étranger, j’ai participé à la 
création des Haras Gènes Diffusion et à leurs développements dans plusieurs régions assurant ainsi un 
accès à une génétique de qualité accessible à tous les éleveurs. 

Par la suite, tout en gérant une activité d’étalonnage TF et PS au haras du Mont Goubert, j’ai créé et 
développé EQUIBIOGENES une société INNOVANTE dédiée à la Génomique Équine, structure 
aujourd’hui basée au sein du campus et pôle de recherche Normandie Vallée Équine. 

J’ai toujours travaillé pour le développement d’un élevage ACCESSIBLE À TOUS LES ELEVEURS 
en proposant une offre génétique compétitive, française et internationale, des outils de sélection et des 
techniques de reproduction modernes, fiables et économiques.  

La race Trotteur Français est aujourd’hui dotée d’une richesse génétique recherchée et enviée dans le 
monde entier. Il nous faut savoir la CONSERVER, la PROTEGER mais aussi continuer à 
L’AMELIORER pour faire face aux défis de demain. 
Pour défendre ces objectifs et fort de mon expérience, je souhaite m’engager à vous représenter au 
Collège des Éleveurs du Comité National et au Comité Régional de Basse Normandie pour agir et 
travailler ensemble sur une politique d’élevage d’avenir ; je m’engage tout particulièrement à 
toujours œuvrer pour : 

Ø Établir une politique d’élevage libre, dynamique et innovante pour faire face
aux évolutions Sociologiques, Environnementales et Internationales de
demain.

Ø Valoriser et redonner un sens économique et compétitif aux différents
schémas de sélection et techniques d’élevage, seule équation possible pour
sensibiliser, renouveler et rajeunir une population vieillissante de nos
éleveurs.

Ø Continuer à intégrer la valorisation de l’élevage dans un programme de
courses attractif et générateur d’enjeux.

Ø Maintenir la race du TROTTEUR FRANÇAIS à son plus HAUT NIVEAU
face à la concurrence internationale avec une politique d’élevage visionnaire.

Dans un monde ou tout évolue très vite, le plus grand danger est celui de ne pas anticiper. 

Bien à vous 

CLAUDE GUEGAN 
• Éleveur et propriétaire de Trotteur depuis 25 ans
• Élevage familial des « Keryvon »
• Fondateur et Dirigeant d’Equibiogènes Génétique Équine, société de service,

consulting et recherche en génétique équine.
• Copropriétaire et gérant de syndicat d’étalon TF et PS
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CANDIDATE COLLEGE DES ELEVEURS 
au Comité national de la SETF et au Comité régional Anjou Maine 

Madame, Monsieur, Chères Eleveurs, Chers Eleveurs, 

Passionnée des courses depuis toujours, j’ai aujourd’hui la volonté de m’engager avec vous 

et pour vous pour agir dans la ligne des propositions de réformes défendues par Caroline 

Sionneau, candidate à la présidence de la SETF et le mouvement Union pour la Sauvegarde 

des Courses Hippiques (USCH) qu’elle incarne. 

Il ne faut plus se voiler la face : nous devons réussir à mener à bien une réforme 

structurelle de l’Institution hippique pour réduire les frais de fonctionnement et 

retrouver des marges de manœuvre. Les Socio-Professionnels ont déjà largement 

« payé » l’absence de réformes car les allocations entre 2017 et 2022 ont été 

réduites, Galop et Trot confondus, de 360 millions €.  

Conséquences : Le nombre de naissances diminue suite à l’appauvrissement des Socio-

Pro, celui des chevaux à l’entrainement ne cesse de baisser, ainsi que le nombre de 

partants conduisant à une désaffection progressive des turfistes et donc à une perte 

d’attrait des jeux.  

Si vous m’accordez votre confiance, je m’engagerai également sur les 2 sujets suivants : 

-faire revenir du public sur nos hippodromes. Dès que l’occasion m’en est donnée, je fais

découvrir l’univers des courses sur les hippodromes à des familles.

Et je constate que la passion du cheval, de la course et du jeu est toujours là. Il y a 

donc des actions à entreprendre. Je suis convaincue que les courses ont de 

l’avenir. 

-lutter plus efficacement contre le dopage pour que la compétition soit plus équitable entre

les Socio-Pro ! Pour reprendre une célèbre fable de Jean de la Fontaine, Les Animaux

malades de la Peste :

« Selon que vous serez puissant ou misérable, les jugements de cour vous 

rendront blanc ou noir »… je fais le vœux que demain, selon que nous serons 

puissants ou petits, nous serons traités à égalité sur ce sujet. 

Si mes enfants ont choisi des chemins professionnels différents, c’est pour l’avenir de tous 

les jeunes qui aujourd’hui rentrent dans nos professions et aussi pour mes collègues qui 

sont des professionnels exceptionnels que je m’engage.      Diana Guinhut 

   DIANA GUINHUT 
          Holerettes 49160 JUMELLES 

Eleveur : 3 poulinières 

Driver : 3 courses gagnées 

Propriétaire de chevaux depuis 27 Ans  

Je suis conjoint collaborateur  

au sein de l’Ecurie d’entrainement Frédéric Guinhut.  
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Hughes Levesque 
Haras de l’Iton  

Propriétaire – Éleveur - Entraîneur 

Candidat au Collège des Eleveurs au Comité National de la SETF 

Candidat au Comité Régional de Basse Normandie 

Madame , Monsieur , Chers éleveurs, 

Vous m’avez accordé votre confiance il y a quatre ans en m’élisant au comité régional de Basse-

Normandie et au Comité National de la SETF.  

Siégeant notamment à la commission de l’élevage, j’en ai assuré la présidence durant cette mandature. 

Lors des Assises de l’élevage durant lesquelles nous vous avons présenté les résultats d’études sur des 

sujets brûlants : transport de semence, génomique, consanguinité dans notre race, vous avez surtout 

souhaité la simplification des règles d’accès à la monte. En collaboration avec les associations 

d’éleveurs, nous avons fait évoluer le stud-book en ce sens, en permettant notamment aux jeunes 

juments issues de mères de 1ère et 2eme catégories d’être saillies plus tôt. 

 Grâce à la gestion extrêmement rigoureuse et le travail acharné de nos dirigeants actuels, qui ont, 

malgré la période COVID, redressé une situation qui paraissait compromise, il a été possible de 

combiner le rattrapage des allocations et la revalorisation de la prime à l’éleveur à 12.5%, avec 

l’ambition d’une nouvelle hausse rapidement.  

La refonte du programme des courses qui a notamment abouti à la réunion des critériums a permis 

l’organisation d’une journée exceptionnelle à Vincennes. Pour vous remercier de votre engagement, 

vous êtes désormais conviés à ce magnifique spectacle en profitant d’un espace dédié et d’une 

réception de qualité.  

Je suis conscient qu’il reste beaucoup à faire et que vous êtes nombreux à être inquiets de l’avenir. 

Afin de continuer d’agir pour enrayer la baisse du nombre d’éleveurs et préserver cette diversité qui 

fait notre richesse, de poursuivre cette dynamique insufflée à notre discipline par Jean-Pierre Barjon 

pour permettre la sauvegarde du modèle français des courses hippiques envié dans le monde entier, 

je sollicite à nouveau vos suffrages pour les quatre prochaines années. 

Soyez assurés de mon dévouement, 

Hughes Levesque 
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Danielle Mottier 

Valoup 

53110 Lassay Les Chateaux 

Profession de fol 

Si le plus grand nombre d'entre vous me connaisse à la tête de mes chevaux sur les 
hippodromes, s'il est vrai que j'entraine mes propres chevaux, ma plus grosse activité 
reste l'élevage. 
En effet je pouline moi-même toutes mes juments et ceux de ma famille proche soit 
environ 24 poulinières par an. 
Avoir les deux mains dans le cambouis je connais. 
Aussi je suis particulièrement attentive aux mesures et à la réglementation de notre 
élevage du TROTTEUR FRANCAIS. 
Je me présente en suivant ma conscience professionnelle dans le collège des Éleveurs 
au niveau Régional et National pour: 
- défendre tous les petits Éleveurs
- protéger notre stud-book ,pour le conserver dans son état actuel.
- pouvoir lever les restrictions empêchant de faire Saillir librement sa Jument
- obtenir une revalorisation de la prime à !'Éleveur
- accorder aux étalons une carte de saillie supplémentaire réservée à son naisseur non
cessible.
- établir de meilleurs connexions entre les éleveurs, les entraîneurs et les propriétaires
pour placer les poulains, suivre sa progéniture ...
Je suis consciente du vaste chantier pour pérenniser le nombres de naissances
nécessaire à nos courses.
L'éleveur alimente la filière.
Son déclin entraînerait les chutes des entraîneurs, de l'accession au propriétariat, du
nombre de partants et des enjeux.
Beaucoup d'améliorations viennent d'être apportées.
Les ASSISSES DE L'ELEVAGE au TROT ont mis en lumière notre corps de métier, son
état, ses fragilités et ses forces.
li faut encore aller de l'avant et pouvoir fédérer tous les éleveurs.
Je fais confiance à Mr Barjon pour écouter et entendre ma voix.
Les éleveurs sont le socle, le vivier, le public, les investisseurs, l'excellence de nos
territoires.
L'élevage, c'est mon ADN, et je serai fière de vous représenter dans ce collège qui me
tient à cœur pour vous défendre.
Soyez assurés de mon engagement face aux chantiers de demain et je vous remercie
de VOTER.

Danielle MOTTIER 
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Roger Pojasek 

Le Bas du Buis, 53470 Commer 

Eleveur, Entraineurs, Propriétaire, Driver 
Une cinquantaine de poulinières - Une dizaine de chevaux à l'entrainement 

Candidat au Collège des Eleveurs 

au Comité national de la SETF 

et au Comité régional d'Anjou Maine 

Mesdames, Messieurs, chers Eleveurs, 

Les chiffres de la Filière doivent nous faire prendre conscience que la politique 

menée ces dernières années n'est plus la Yoie à suivre pour espérer le redressement 

de la Filière. 

Les indicateurs de la Filière sont dans le rouge. Réduction des naissances et des 

poulinières, fermeture de certains petits champs de courses, nombre insuffisant de 

partants, disparition d'entraineurs ... avec une perte de revenu depuis 2017 qui est 

égale à une année d'Encouragements. 

Les chiffres parlent d'eux même. Nous sommes dans une dynamique qui est en train 

de fragiliser la pyramide qui a bâti la renommée de notre Filière. 

C'est la raison pour laquelle je suis convaincu qu'il faut inverser la politique qui 

élimine année après année les plus petits d'entre nous. 

Nous avons besoin de tous, les plus petits comme les plus gros, en termes 

d'effectifs pour permettre au PMU d'offrir les plus belles courses aux Turfistes. 

Face à des prix de saillies en hausse et à la difficulté de Yente les poulains, des 

mesures doivent aussi être trouyées. La révision des programmes et des conditions 

générales de courses dans l'objectif de relever le nombre de partants est également 

une priorité. 

Elu régional depuis 2019, je suis conYaincu de la nécessité des réformes de fond telles 

que celles que propose Caroline Sionneau, candidate à la présidence de la SETF. 

Si vous m'accordez votre confiance, vous pourrez compter sur mon engagement 

auprès de \'OUS tous. 

Roger Pojasek 
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Hugues ROUSSEAU
Haras du Mont Goubert, 14430 Beuvron en Auge

Chère Madame, cher Monsieur, Chers Confrères Eleveurs,

Je souhaite m’engager à vous représenter au Collège des Eleveurs au Comité National pour travailler dans la continuité 
d’un travail de réflexion et de réformes à mener de façon urgente pour assurer l’avenir de notre Elevage de trotteurs 
français.

Profil :
Fils d’Eleveurs de trotteurs, et animé par cette passion depuis toujours, mes fonctions actuelles de Directeur Général 
d’Arqana Trot, associées à la création et au développement du Haras du Mont Goubert, m’ont permis 
de bien diagnostiquer les forces et faiblesses de notre système de production actuel. 
A 53 ans, et l’expérience aidant, je souhaiterais faire des propositions pour tenter de relancer le dynamisme et le 
rajeunissement de la population des éleveurs au travers de certains projets et autres travaux à entreprendre aussitôt.

Soigner le « vieillissement »
Toutes et Tous pourront facilement observer la chute préoccupante du nombre des naissances au Trot et le non 
renouvellement de la population des Eleveurs. Son vieillissement n’est pas une fatalité !.. Même s’il faille 
admettre qu’élever au Trot n’a pas pour vocation de prospérer, les éleveurs les plus chevronnés et les nouveaux venus 
aimeraient le pratiquer sans perdre, et pour ce faire nous disposons de beaucoup d’atouts pour continuer de 
convaincre.

La création d’une Fédération Nationale des Eleveurs de Trotteurs : 
face à l’isolement et au manque de ressources des associations régionales il est urgent de créer une organisation 
nationale les regroupant sous son aile, et leur donner  plus de moyens et ainsi mieux travailler 
et prospecter. Ses ressources s’alimenteraient du libre choix proposé aux Eleveurs et aux Propriétaires d’y adhérer par 
une cotisation annuelle et de reverser un petit pourcentage de leurs primes ou de leurs gains par un système de 
prélèvement automatique géré par Le Trot. Redonner des moyens financiers aux associations régionales c’est aussi leur 
permettre de reconquérir de jeunes Eleveurs dans toutes les activités rurales ou agricoles possibles
Enfin, nulle politique d’élevage menée par l’institution ne serait crédible sans une consultation auprès d’une 
organisation faisant référence 

L’amélioration de notre race
Au prix d’un protectionnisme sans doute indispensable et nécessaire, il est néanmoins évident que  nous souffrons de 
consanguinité, et que l’apport de sang neuf est souhaité et souhaitable pour assurer durablement le leadership mondial 
de notre race trotteuse. Les expériences passées nous l’ont successivement montré sans exception.
Pourquoi ne pas envisager l’acquisition d’un ou deux reproducteurs standardbred financée par emprunt 
par Le Trot, désormais seul responsable de ses directives d’Elevage.
Permettre leur accès à tous les éleveurs et ce par tirage au sort « démocratique » au gré d’un prix de saillie ne devant 
couvrir que les frais d’entretien et d’acquisition. Le schéma économique tiendrait et sans risque.
Que soit démontré qu’une pareille initiative ferait vaciller la protection de nos courses actuelles. 
A priori rien ne s’y oppose…

Travailler dans la continuité
Depuis plus de deux siècles, notre statut associatif a obligé successivement des équipes d’hommes 
et de femmes à se dévouer bénévolement et sans compter pour  protéger et nourrir notre passion pour ce sport. 
J’observe à nouveau des tiraillements de tous les types pour accéder aux postes 
à responsabilités dans cette organisation. J’espère qu’ils n’appauvriront pas les échanges d’idées 
pour ne satisfaire que des égos… Trop de sujets décisifs à travailler dans l’urgence, qui nécessitent 
de réelles compétences,  ne pourraient souffrir plus longtemps de la pauvreté de vieilles rancœurs ancestrales.

• Propriétaire & éleveur de chevaux
• Création du Haras du Mont Goubert
• Directeur Général d’Arqana-Trot
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 Thierry SODOIR   -  CANDITATURE COLLEGE « ELEVEURS »

Avoir la chance de voir naître un poulain et quelques années plus tard le voir s'illustrer sur les pistes en  
herbes des hippodromes de province ou la cendrée de Vincennes est un privilège que je vis depuis plus  
de 30 ans.
Beaucoup  d'entre  vous  connaissent  ces  moments  intenses  qui  rythment  nos  parcours  d’éleveurs. 
Pourtant aujourd'hui,  faire le  choix de présenter une jument à la  saillie  et de s'engager vers une 
valorisation du futur poulain devient de plus en plus compliqué pour un grand nombre d'entre nous. 
Depuis  quelques  années  différents  facteurs,  aussi  bien  législatifs,  sportifs  ,  économiques  que 
commerciaux, ont modifié les réalités et le quotidien de nos élevages. Ainsi, au delà de la passion qui 
nous anime chaque jour, élever un poulain implique des efforts de plus en plus importants. Pour autant 
cela ne doit pas être une entrave au plaisir de faire naître nos « futurs champions ».
C'est pourquoi, fort de mon expérience d'éleveur, de mon engagement associatif de longue date et 
de ma profession d'étalonnier, je me permets de vous proposer mon aide afin que je sois un de vos 
porte-parole  auprès  des  instances  régionales  et  porteur  d'une  voix  dans  le  cadre  des  décisions 
nationales.

Mon constat – Liste non exhaustive
– la  baisse du nombre de juments  saillies, certainement  nécessaire  voilà  quelques  années,

devient plus inquiétante eu égard au faible nombre de partants de certaines courses..
– Le marché de ventes des saillies qui  devient inaudible et  surtout inaccessible  pour  bon

nombre d'éleveurs. Un marché à deux vitesse se met en place depuis quelques saisons opposant
les étalons  à fortes connotations commerciales et les autres  aux pedigrees et performances
moins « attirantes »

– La complexité du règlement concernant l’accès des juments à la reproduction.
– Les  coûts  de  l'élevage exponentiels,  rendant  bien  souvent  impossible  le  retour  sur

investissement  immédiat.  Seuls  les  futurs  résultats  viendront  récompenser  les  efforts
financiers de l'éleveur.

– La difficulté grandissante pour chacun d'entre nous de « placer » nos poulains non vendus
chez un entraîneur .

Mes engagements 
- Rendre plus lisible et moins restrictive la législation permettant l’accès des juments à la

reproduction. Redonner plus de liberté à l'éleveur afin de rester maître de sa décision. Notre
mode de sélection et toute l'économie de notre filière doit reposer sur une base large et
multiple d'éleveurs.

– Renforcer l'utilisation du potentiel et de la diversité génétique de notre parc d'étalons .
Aussi  il  convient  de  maintenir  notre mode de reproduction actuel,tout  en  privilégiant  un
retour vers une « noria » de nos reproducteurs vers toutes les régions d'élevage.

– Clarifier et réguler le marché des saillies
– Maintenir le livre généalogique dans sa forme actuel
– Augmenter progressivement la prime aux naisseurs jusqu'à 15 %  afin de valoriser et de

récompenser le travail de nos élevages et ainsi permettre la pérennité des investissements.
– Favoriser l’accès à l’entraînement de tous les poulains
– Accorder toutes leurs places aux associations régionales d'éleveurs en réunissant toutes leurs

richesses et leurs forces dans le cadre de la création d'une grande fédération des éleveurs
apte à amplifier les actions au niveau national et être représentative dans les instances
internationales.

L'équipe actuelle, par la qualité de son travail et l'efficience de ses équipes, a su redresser la  
barre de notre grande institution et lui donner un nouveau cap. A la base de cette grande maison du 
Trot notre élevage, par sa diversité, la qualité de ses terroirs, la passion et le savoir faire de chacun 
d'entre vous reste une référence sur les pistes.  Continuons ensemble à renforcer cette image ...
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